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Le long terme
L’Association poursuit son
activité en Inde et au Népalau
profit des plus défavorisés.

li y a huit ans, nous nous enga
gions dans l’aide aux réfugés tibé
tains pour qu’ils intègrent leur
nouvelle vie et assurent le
maintien de leur culture.

Il y a quatre ans, nous étendions
notre action à l’enfance du Népal
par une aide soutenue
à six orphelinats puis, plus
récemment, par la création de
notre propre orphelinat,
AMTM Népal. Inauguré en avril
2000, iI débute très bien et
abrite déjà vingt-trois enfants.

Depuis un an, nous avons enga
gé un partenariat avec les soeurs
de Saint Joseph de Cluny pour
ouvrir des maisons médicaes
avec un bon plateau technique.
La première vient d’être
inaugurée, à Kalimpong, en lnde.
Elle assurera des soins gratuits
pour mille personnes par an.
Nous souhaitons faire
de même à Katmandou.

Dans un ou deux ans, nous
développerons un grand projet
d’aide aux femmes abandonnées
du Népal ; nous sommes très
sollicités à ce sujet, à Katmandou.
Vous le voyez, AMTM grandit
en assurant la pérennité dans ses
projets et en élargissant son
action pour apporter changement
et mieux-être dans la destinée des
plus défavorisés.

Tout cela n’est possible qu’avec
vous. Si vous le voulez,
continuons ensemble.

Docteur Yves Lhomelet,
Président
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A Katmandou, un lieu accueille des femmes abandonnées, sans ressources.
De nouvelles personnes à aider, de nouvelles souffrances à soulager...

S’ te •r e fe mes
en ‘Ïfcut
P ans beaucoup de pays, la situation. de la femme est souvent précai

re, particulièrement dans les grandes villes. A Katmandou, nous
en croisons souvent qui sont seules, sans ressources, dans la misè

re la plus totale, à l’abandon. A tel point que certaines d’entre elles vivent
sous de mauvaises tentes, voire des cartons. Pour leur venir en aide, deux
personnes exceptionnelles, avocates spécialisées dans le droit des femmes,
ont ouvert un lieu d’accueil à leur intention. Les femmes y viennent dans
la journée, prennent un repas, font de la couture et fabriquent des objets
artisanaux qu’elles vendent pour survivre. Mais surtout, elles se soutien
nent, reprennent courage et retrouvent leur dignité. Répondant à l’appel de
ces deux avocates, six de nos médecins se sont rendus sur place. Leur pre
mier constat, après avoir examiné les cent dix femmes, fut médical.
La plupart d’entre elles souifraient de malnutrition et de dénutrition, de
problèmes digestifs et gynécologiques. Leur second constat, d’ordre
psychologique celui-là, lesa surpris eux-mêmes. Dans un pays où la réser
ve est de rigueur, ces femmes qui ont subi de grands traumatismes expo
saient leur cas avec naturel, sans réticences. C’est qu’elles étaient
conscientes de l’importance de cette consultation et des bénéfices qu’elles
allaient en tirer. Nous avons promis de les aider en créant sur place un
point santé que nous visiterons régulièrement. Une ouverture importante
dans notre action.

Evclyne Charbonnier
Vice-présidente
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La maison médicale
AMTM-Cluny inaugurée
Lieu de soins permanents
pour les plus démunis,
l’ouverture de cette maison
couronne un long partenariat
amical avec les soeurs de Saint
Joseph de Cluny.

n grand repas convivial, des
chants et danses dans les tra
ditions indienne, népalaise et

tibétaine, un prêtre catholique qui
bénit les installations, des moines
bouddhistes invités... L’inauguration
s’est déroulée dans une véritable
ambiance chaleureuse et oecumé
nique. Pour vivre l’événement, une
petite foule de malades, des femmes,

ACTIONS EN COURS
INDE

Envois de médicaments. A la demande
du nouvel hôpital de Gajapati, nous avons
envoyé 100 kg d’antibiotiques, d’antal
giques, d’anti-inflammatoires, de vitamines,
de pansements, gants, seringues, etc. A la
demande des soeurs de Cluny, 300 kg de
médicaments ont été envoyés à Calcutta
après le cyclone à l’origine de graves inon
dations. Ils ont été répartis dans les dispen
saires de soeur Teresa.

Un toit pour Noél. L’association recher
chait 120 000 F pour le monastère-école de
Jangsar Dechen Chôling, à Kajimpong,
en Inde. 70 enfants y vivaient dans des
cabanes en tôle laissant passer l’eau
pendant la mousson et atteignant 40 °C
en saison sèche. Il était ur9ent de construire
chambres, sanitaires, cuisine, salle à man
ger. Grâce aux dons que vous nous avez
envoyés, la première tranche de travaux
est terminée. Chaque enfant a désormais
un lit et la salle à manger est achevée.
Une fois le gros oeuvre et les travaux
dangereux réalisés par les professionnels,
tout le monde, femmes, enfants, moines...
a mis la main à la pâte pour les finitions.

Une tonne de vêtements pour les
orphelins. L’association a fait un nouvel
envoi massif de vêtements neufs et d’occa
sion, d’été et d’hiver, pour les orphelinats
que nous aidons. Ces vêtements vont
permettre à plus de 1 000 enfants d’être
habillés décemment et d’avoir chaud l’hiver.
Des jouets ont été ajoutés pour les petits.

des enfants étaient descendus des col
lines environnantes, levés parfois
bien avant l’aube, pour assister à
l’inauguration et être les premiers à
bénéficier d’une consultation.
L’ inauguration terminée, les méde
cins d’AMTM et leurs confrères
indiens se sont installés, côte à côte,
pour assurer dans la foulée cette pre
mière consultation. Environ 80 per
sonnes en ont bénéficié. Gratui
tement. Cette expérience très promet
teuse n’a pu être mise sur pied qu’à la
suite d’un partenariat médical et
humanitaire informel qui dure depuis
1997. C’est à cette époque que les
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La maison médicale
comprend
un laboratoire
d’analyses, une salle
de radiologie,
une pharmacie, une
salle d’accouche
ment, des chambres
pour les malades
et un service
de traitement et
de suivi de
la tuberculose.
Le montant de notre
participation s’est
élevé à 144 000 F.

soeurs ont accepté de suivre les
malades de nos deux sites de Kalim
pong. En retour, nous leur laissions
tous les médicaments inutilisés à la
fin de chacune de nos missions.
Depuis l’inauguration, deux soeurs
infirmières assurent une permanence
quotidienne à la maison médicale, les
cas importants étant orientés vers
l’hôpital. Des médecins de la région
se sont engagés à donner des consul
tations régulières. Ensemble, ils assu
rent désormais le fonctionnement de
la maison médicale dont l’action
concerne une population de 22 250
personnes réparties sur 90 villages.

bisous »... Les dessins et
les petits mots de remercie
ments ne se sont pas fait
attendre. Mais le plus
grand cadeau de l’Opéra
fut pour « nos » enfants
du Népal et de l’Inde.
Nous avons reçu des
centaines de tee-shirts, des
dizaines de survêtements,
de coupe-vent, de
serviettes-éponges et des
peluches pour les plus
petits. Le tout est
rapidement parti vers
les orphelinats.

r NoêI à l’Opéra d Paris
Décembre 1999 : nous
accompagnons une ving
taine d’enfants défavori
sés des banlieues pari
siennes à l’un des plus
beaux spectacles dansés
par la troupe de l’Opéra.

C ‘est par l’intermédiaire du mannequin
vedette Laetitia Scherrer,
qui nous connaît bien,
que le cadeau est arrivé.
L’Opéra dc Paris offrait
une vingtaine de places.

Spectacle, goûter...
Nos invitées, des petites
fillesde7à l2ans,
n’en revenaient pas. Très
émues, elles n’imaginaient
pas qu’un tel spectacle et
un tel lieu puissent exister.
Elles n’imaginaient surtout
pas qu’elles y assisteraient
un jour. «Merci beaucoup,
vous être très gentille pour
laplace de l’Opéra »,
«le spectacle était très
beau, je vous fais de gros



H 1) M A N I T A I R E

a longue quête des
subventions européennes
400 000 J~’ e ‘était la somme
nécessaire pour alimenter en eaù
potable un camp de réfugiés
tibétains. Histoire de frois
années de démarches auprès
de l’Union européenne.

e village de Phuntsok Ling, én
Orissa, se compose de cinq
camps (5 000 personnes au

total). Seul le camp n° 3 restait sans
eau potable. Sans elle, inutile de
continuer d’envoyer des médica
ments, l’eau polluée étant la source
de nombreuses maladies. Le forage.
d’un puits, l’installation dé pompes,
la construction d’un château d’eau et
d’un réseau d’alirnentàtion étaient
impératifs. Le coût étant trop Itiurd
pour nous, nous décidons de nous
engager dans les dédales des subven
tions européennes. C’est là que notre
route croise celle de Roger Campo
nogara. Ingénieur au Çnes, ii a été

P O R T R A I T

I nstallé à Longuyon, petite ville de 6 000 habi
tants située à 5 km
de la Belgique, 20 km
du Luxembourg et tout
près de l’Allemagne,
Jean-Pierre est médecin
de campagne. « C’est
important de le préciser,
explique-t-il, car nous
avons un vrai contact avec
les gens; les rapports
humains sont profonds. »
En 2 ans, il a déjà donné
sept conférences dans une

coresponsable pendant quinze ans
des projets de lanceurs, des opéra
tions de mise en oeuvre d’Ariane, â
Kourou, en Guyane. Le montage de
dossiers techniques et financiers, il
connaît. Grâce à lui et son interlocu
trice d’AMTM, le projet sera mené à
bien. En août 1998, nous déposons le
dossier composé de trois parties. La
première est argumentaire et descrip
tive il faut prouver que le projet
répond à des besoins. La deuxième
est technique, la dernière est finan
cière avec devis à l’appui. La répon
se arrive enjuillet 1999, soit 11 mois
après : l’UE approuve l’action et
accepte de cofinancer. Ce feu vert est
imjortant à deux titres. Il signifie
que le projet tient la route, mais il est
surtout une reconnaissance officielle
d’AMTM et de son sérieux. Dans le
contrat signé en janvier 2000, l’UE
s’engage â participer au finance
ment, et l’association â faire réaliser

teur. Sa décision de s’en
gager dans l’humanitaire,
Jean-Pierre l’a mûrie
lorsque, avec sa femme, il
découvre le génocide des
Indiens du Guatemala puis
se trouve confronté à la
grande misère de l’inde.
Le destin douloureux des
Tibétains et la rencontre
avec le Népal feront le
reste. A l’association, nous
sommes tous très heureux
qu’ils nous aient choisis
pour passer à l’action.
AMTM Longnyon
24, rue Albert-Lebrun
54260 Longnyon
Tél. 03 82 26 51 03.
* Fabienne est infirmière,
Marie-Pierre et Jean-Lue
Jolivald sont médecins.

les travaux et vérifier leur bon dérou
lement. Le contrat prévoit deux rap
ports pendant le chantier. Un ingé
nieur expert est actuellement sur
place pour la première inspection,
une autre étant prévue en fin de tra
vaux. L’UE demande aussi que nous
fassions connaître son action et réali
sions un reportage vidéo et des pho
tos sur les travaux. Vous pourrez les
voir au cours de l’une de nos pro
chaines fêtes à l’Unesco.
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La première antenne d’AMTM ouvre

1.

Au nord-est de la France,
Jeaii-Pierre Mathias
aidé de Fahienne,
sa femme, et de deux
confrères et amis*,
développent nos activités
depuis 2 ans,

ACTUALITÉ

L’orphelinat d’AMTM inauguré
Ouvert depuis un an, il accueille déjà
vingt-trois enfants de 3 à 8 ans et une
petite fille dl an et demi. Tous, sauf
la dernière, vont au jardin d’enfants ou à
l’école et pour eux, c’est une grande
découverte. Mivés sans savoir lire ni écrire,
les grands rattrapent le temps perdu avec
enthousiasme ils obtiennent même des
prix. Côté ambiance, même bilan positif.
Les enfants reprennent confiance en eux,
oublient la peur qui les tenaillait en perrna
nence. Un ministre du gouvernement népa
lais et l’ambassadeur de France, venus
inaugurer l’établissement, ont remaiqué
tout cela. L’ambassadeur a proposé que le
médecin de l’ambassade vienne les soigner
gratuitement en cas de besoin. Quant aux
enfants, la seule question qu’ils posent
tous, c’est: « Dis, est-ce que tu vas me
garder dans ta maison ?»

L’orphelinat est ouvert pour de nombreuses
années, nous avons besoin d’un soutien
financier régulier. Vous souhaitez
nous aider? Prenez contact avec nous.

école d’infirmières, à
l’Institut universitaire de
technologie et dans
diverses institutions. Une
émission de radio de 25
minutes a été diffùsée à
plusieurs reprises dans
diverses régions de Fiance,
en Belgique et au
Luxembourg. Le premier
concert de Noél a rapporté
plus de 14 000 F. Envois
de médicaments, parrai
nages... Ce premier bilan
est très positif et promet-
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OSS ‘exister sans I s
Accueil téléphonique, cour
rier, parrainages...
Une dizaine de bénévoles —

toutes des femmes ! — fait
vivre le secrétariat et la
comptabilité. Leur charge de
travail : l’équivalent de deux
temps pleins.
650 parrainages, 2 000
membres et adhérents, des
envois d’argent en Inde et au
Népal... La comptabilité
d’AIvITM, très lourde, est
celle d’une véritable PME
avec, comme particularités, le
financement des missions à
prévoir à l’avance, les rela
tions avec des banques étran
gères, etc. Cette lourde tâche
est assurée par six bénévoles,
toutes professionnelles et sala
riées. Leurs seuls moments
libres, c’est... le soir, souvent
jusqu’à 23 h, le week-end, les
jours fériés. C’est que le tra
vail doit être fait régulière-

ment, sans prendre de retard.
Un véritable travail d’équipe
qui exige 30 h hebdomadaires,
une bonne coordination.
Particulièrement compétente,
l’équipe s’entraide, et chacune
s’adapte bien volontiers aux
disponibilités des autres. Un
mode de fonctionnement d’au
tant plus nécessaire que l’asso
ciation met actuellement en
place un nouveau système
informatique adapté à sa crois
sance. Nous vous parlerons
bientôt de l’équipe informa
tique, bénévole et géniale elle
aussi. Côté secrétariat, on
passe aux heures ouvrables.
Cinq bénévoles, toutes dispo
nibles dans la journée, assu
rent un total de... 50 h hebdo
madaires. Répondre au télé
phone, aux demandes d’infor
mation écrites, envoyer des
courriers aux adhérents, poster
des mailings, se tenir en liai-

son régulière avec la compta
bilité... Rien de cela ne pour
rait fonctionner sans notre
unique salariée sous contrat
emploi-jeune. C’est elle qui
assure le suivi des 650 parrai
nages, répond aux questions
des parrains, envoie les rap
pels, traite le courrier du prési
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dent, s’occupe de la mainte
nance de la photocopie, des
fax, des ordinateurs et appelle
les services compétents en cas
de problème. Ajoutez à cela
les coups de pouce en cas
d’urgence, et vous aurez une
petite idée de la charge de tra
vail qu’elle assume.

VOUS NOUS AIDEZ

Au NÉPAL
Le Yak & Yeti, grand hôtel-restaurant
de Katmandou, offre deux séjours d’une
semaine pour deux personnes, à gagner
à la tombola de notre fete du 18juin à
l’Unesco. M. Launay, son directeur, pro
pose aussi d’organiser sur place une soi
rée au bénéfice d’AIvITM et d’y inviter
des personnalités influentes du pays sus-

ceptibles de nous aider dans nos actions.
Il propose aussi de parrainer notre
orphelinat.
EN FRANCS
La société Hewlett Packard France qui
nous soutient depuis longtemps nous
reste fidèle PC, scanners, imprimantes,
graveurs CD..., elle nous a offert pour
70 000 F de matériel, cette année. Notre

système informatique ainsi renforcé,
nos bénévoles peuvent désormais
travailler à distance ; Office dépôt nous
a imprimé gratuitement notre papier à
lettres et les enveloppes qui portent notre
logo ; Copieurland a mis à notre dispo
sition un photocopieur et assure sa main
tenance. Ces deux entreprises nous ont
offert aussi des photocopies couleur.
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La charge de travail quotidienne est lourde, le volume de courrier
frise les trois cents lettres par mois et les appels sont nombreux.

Photocopiez ce coupon ou détachez-le et retournez-le à
Assistance Médicale «Toit du Monde » 21, rue de Marignan - 75008 Paris
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O Adhérer à l’association Je joins un chèque de 150 F pour l’année en cours à l’ordre de l’association.

Faire un don en faveur de l’association par chèque ci-joint à l’ordre de : Assistance Médicale « Toit du Monde ».
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Dès réception de votre chèque, nous vous enverrons un justificatif à joindre à votre déclaration d’impôts.
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